
La culture
Cours n°1

 Méthodologie

Ensemble de règles définies rationnellement dans le but d’atteindre un objectif. 
Etymologie     :
Méthodo\logie – Méta/hodos/logos
- logos   raison

calcul
parole
science de

- méta    au-dessus
au-delà
après (chronologique)
ailleurs

Les métaphores qui sont passées dans le langage courant, comme « passer en 
coup de vent », « les bras du fauteuil », « les pieds de la table », s’appellent des 
catachrèses.

- hodos  chemin
rue
voie

Pour la dissertation     : 

Il faut être clair, cohérent et réfléchi.
 1 argument = 1 paragraphe

 Faut-il obéir à la loi     ?

Méthode  « Association Libre »
Décomposition de la question : Faut-il obéir à la loi 

Faut-ilobligation, suis-je obligé. Evoque la charge, la responsabilité, le 
besoin, la nécessité, être tenu de, possible. Pour « il »  nous, on, lui, 
personne, individu, communauté, chômeur le président de la république, SDF, 
ouvrier, cadre, analphabète, prostituée, idiot, l’autre, citoyen, autrui, l’émigré,
l’étranger à la loi, l’étranger « géographique », la société, l’entreprise, qui se 
cache derrière ce il ?
Obéir contraire : désobéir, enfreindre, contourner, anarchie. Respecter, 
Discipline. Se soumettre, soumettre, s’incliner,  subir, suivre (panurgisme, 



effet de masse), adhérer, s’adapter, accepter, donner un ordre, interpréter. 
Faire sa loi. 
À fil conducteur, direction, orientation vers qui, vers quoi ? Quelle loi ?
La idem
Loirègles, autorité, hiérarchie, ordre, norme, code, pénal, directive, 
physique, loi du talion (œil pour œil, dent pour dent), scientifique, dieu, 
instruction, institution, législatif, exécutif , pouvoir, police, du silence, parents,
professeurs, père (patronyme  nomos  loi), guide, chaîne, entrave, peine de 
mort, torture, châtiment, pendaison, justice, devoir, droit, force.

Quelques expressions en rapport avec la loi     :
« Nul n’est sensé ignorer la loi ».
« Notre liberté s’arrête là où celle des autres commence ». 
« Anarchie : ni dieu, ni maître »

Hexamètre Quintilien     : 
Combien ? Qui ? Quoi ? Comment ? Où ? Quand ? Pourquoi ? Pour quoi ? 
CQQCOQP

Exercice     :

Problématique sous forme de question couverte / 2-3 idées / 3 
arguments forts / Contexte

- La loi vise à écarter les conflits 
 En démocratie, si chacun n’en fait qu’à sa tête, la société ne peut fonctionner 
même si on pense que la loi est injuste. 
Attention, lors du nazisme, des hommes ont obéit à la loi de tuer autrui.

- en religion 

« Les chrétiens, de même que tous les hommes de bonne volonté, sont appelés, 
en vertu d’un grave devoir de conscience, à ne pas apporter leur collaboration 
formelle aux pratiques qui, bien qu’admises par la législation civile, sont en 
opposition avec la Loi de Dieu ». (1995 Evangelium Vitae 74)

Par loi, on entend soit une loi de la nature comme la chute des corps soit une 
règle du droit. Or ici c’est bien le problème du droit qui est posé car obéir 
suppose une soumission à une autorité. En effet, ne pas obéir aux lois de la 
nature semble être absolument impossible dans la mesure où elles sont 
nécessaires. Ainsi, en posant la question de la légitimité de l’obéissance à la loi le
sujet questionne le fondement de l’autorité définissant la loi, ainsi que son 
rapport à la morale. 
Doit-on  respecter  la loi même si elle est injuste ?
 Virage thèse 1 à la thèse 2.

    Effectivement, si les lois semblent être une chose commune et les respecter la 
possibilité d’une vie en commun (1ère partie), il apparaît pourtant que certaines 
lois peuvent légitimement voire ne doivent pas être respectés comme cela a pu 
être le cas avec les lois antisémites et c’est en ce sens la possibilité d’une 
désobéissance civile qui est possible (2ème partie). Néanmoins, on peut se 



demander si la désobéissance civile n’est pas une ouverture vers une remise en 
cause systématique des lois, et il sera alors nécessaire de refonder en tenant 
compte des deux premières parties l’obéissance aux lois et dès lors de 
comprendre le lien entre morale et droit.

Problématique des autres     :
- Peut-on obéir à la loi en restant libre ?
Le sujet interroge la soumission à la loi. Le sujet impose de se soumettre à cette 
soumission, mais dès lors, qu’en est-il de ma liberté ?
Me soumettre à la loi, n’est-ce pas déjà me priver de liberté ?
Le penchant naturel de la politique est d’aller vers la tyranie.


